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À l’époque d’une vision humaniste de la santé et d’une conception psychobiologique des désordres 
psychiatriques (de Ajuriaguerra J : 1974) la psychanalyse et la psychiatrie s’était alliées pour reformer 
les dispositifs de soins et innover le traitement des troubles mentaux. Cette entente n’a cependant pas 
duré longtemps car une tendance invétérée à opposer le corps et de l’esprit a attisé une rivalité 
pernicieuse et des nouveaux dogmatismes. De guerre lasses, les deux disciplines ont alors suivi des 
chemins de plus en plus indépendants. 

 
Les progrès de la recherche clinique, le succès de la gouvernance par les données et l’essor des 
neurosciences cognitives confrontent cependant la psychanalyse à des défis qu’on ne peut ignorer. 
Notre discipline est notamment contrainte de repenser son rapport aux sciences et son éthique 
clinique si elle ne veut pas s’enfermer dans un subjectivisme qui, penche-t-il du côté de l’intimisme ou 
de l’irrationalisme, est étranger à ses racines freudiennes mais aussi à son rapport à la Modernité. Les 
efforts faits pour sortir de cette impasse ont ouvert des importantes pistes de réflexion mais n’ont 
guère investi et encore moins influencé le domaine de la santé mentale. Or, la condition essentielle 
pour que les rapports entre psychanalyse et psychiatrie décolle à nouveau est que ces deux 
compagnes di diverses et si proches pratiquent à nouveau ensemble le questionnement clinique sur la 
demande de soins d’aujourd’hui. 

 
Un changement s’amorce toutefois grâce aux efforts d’une nouvelle génération de médecins et 
psychologues capable d’intégrer la psychanalyse, l’engagement institutionnel et la recherche clinique. 
La psychanalyse retrouve ainsi peu à peu une place auprès de la santé et des modèles 
psychopathologiques. Une question se pose toutefois : pourra-t-elle tenir ce pari sans galvauder ce qui 
fait la spécificité de l’approche psychanalytique au malaise mental ? Que reste-t-il, en effet, du 
transfert, du monde du rêve et du fantasme, ou de l’Inconscient au sens fort, lorsque l’objet de la 
psychanalyse, de la psychiatrie et de la psychologie finissent par se superposer ? La question a été 
abordée par Freud dans sa 35

ème
 Vorlesung (Sur les visions du monde) et sa réponse à la question 

mérite d’être méditée (Freud, 1932). 
 

La   sortie   chez   Routdlege,   par   les   soins   de   l’Association   Internationale   de   Psychanalyse,   
de « Psychoanalysis and psychiatry : partners and competitors in the mental health field » (Eizirik et 
Foresti, 2018) nous a offert l’occasion de débattre les thèmes que je viens d’esquisser. Quelques-uns 
des collègues qui ont contribué à cet ouvrage nous aideront de même qu’un conférencier d’exception : 
le Professeur Allen Frances, psychanalyste et ancien président de la Task Force DSM IV. Figure de 
proue de l’approche humaniste de la psychiatrie aux USA (Frances, 2014) il nous parlera de la position 
actuelle de la psychanalyse aux États Unis et du rapprochement en cours entre paradigme analytique et 
paradigme neurocognitif. Nous sommes par ailleurs très heureux de saluer la présence du Professeur 
Stefan Kaiser, nouveau Directeur du Département de Psychiatre des HUG, et du Professeur Guido 
Bondolfi Médecin chef du Service de psychiatrie de l’Hôpital Cantonal de Genève. Leur participation à 
nos discussions s’inscrit dans le dialogue qui lie depuis longtemps notre Centre et les Institutions 
hospitalo-universitaires de Genève. Le débat sera introduit par Giovanni Foresti, qui nous présentera sa 
vision des futurs rapports entre psychanalyse et psychiatrie sur la scène internationale de la santé 
mentale. Florence Quartier discutera les enjeux et les défis d’être psychanalyste en psychiatrie. Antonio 
Andreoli va se servir de la clinique borderline pour investiguer les frontières entre psychanalyse et 
psychiatrie et leur rapport avec le nouveau malaise de notre société. Anna Ferruta, Jean Marc Chauvin, 
Javier Bartolomei et Lorenzo Soldati ainsi que Annamaria Parisi-Gastaldi et Dante Trojan animeront la 
discussion et l’enrichiront de leurs idées et observations. 
 
 
Pour le Comité, 
Antonio Andreoli 

Président 
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